
   

        
        Mardi 6 octobre  à 14h30  

  Par Laurent MAURAS 

  Professeur d’histoire - historien 

       Ce jour-là, le 24                    

octobre 79, à 10 heures                 

du matin, une formidable              

explosion jeta tout à coup 

dans  les rues la plupart des 

habitants de Pompéi. Il 

n'était pas  difficile  de com-

prendre d'où provenait cette                

explosion : chacun porta ses 

regards vers le   Vésuve. 

 

 Il élevait toujours, à 

1281 m d'altitude, son cône majestueux dans le ciel implacablement bleu. Pour ces 

hommes et ces femmes, le volcan était un compagnon de chaque jour, le   témoin de 

la vie quotidienne de la cité. Où que l'on habitât, où que l'on se plaçât, il surgissait  

toujours dans le champ de vision de chacun. Bref, il faisait partie du paysage. En fait, 

à Pompéi, nul ne craignait le Vésuve. On savait bien que ce   volcan était éteint. 

 

 Certes, la ville avait été construite sur de la lave. Celle-ci, logiquement,                 

provenait d'une très ancienne éruption. Nous savons, nous, que, depuis                      

un  millénaire, le Vésuve était en sommeil. Sur ce point, les habitants de Pompéi ne  

se trompaient pas ; de mémoire d'homme, nul ne se souvenait d'une éruption. 

 Décidément, on avait eu tort de s'inquiéter ! Et puis, à 10 heures, ce fut               

l'explosion, soudaine. 

 

 C’est ce que nous raconterons, ainsi que ce qui faisait la vie à Pompéi,                  

du temps de Rome. Et puis nous verrons aussi comment on a redécouvert la ville, 

peu à peu… et qu’on continue de redécouvrir… 

Entrée : 

10€ 


